





%2 TCOMICS com




































BOUTIQUEIPOUR
'ER2EMESTOUR!















JE VAIS A
LA BOUTIQUE.

A CETTE HEURE 7




ON A RENCONTRE
DES AMIS DU LYCEE
AVEC ELINICE, ET ON A
PRIS QUELQUES
VERRES.




ON PIRAIT QU'ILS
VONT CONTINUER




BOUTIQUE.







TU N'AS PAS BESOIN
VE ME VONNER CA...







PRENDS. JAPPRECIE
VRAIMENT CE QUE TU AS

FAIT, AUJOURD'HUI.




TU REVIENDPRAS

LA PROCHAINE FOIS,
NON 7



















D'ACCORD.
INVITE-MOI, LA
FPROCHAINE
FOIS.







MERCI ! TU ES
LE MEILLEUR !
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CE VILDO 7







FOUKQUOI
EST-IL Sl PETIT 7
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MAIS VRAIMENT
REALISTE...






GROSSIT EN
LE SUCANT.













—

VOIS PAR
TOI-MEME.































IL EST PEVENU
FLUS GROS, MAIS...




L LE PEVIENPKA

PLUS Sl TU CONTINUES
A SUCER...



















TU VEUX VOIR

COMMENT CA FAIT,
CA AlssS| 7







C'EST COMMENT 7



















FEP ..



















JE PEVERAIS
ACHETER PLUS A
BOIRE 7
















QU'EST-CE
QUI T'AMENE 7




JE M'INQUIETAIS
PARCE QUE TU NE
REPONDAIS PAS...







AH... DESOLE.




J'Al VU LES APPELS
MANQUES, MAIS JE PENSAIS
QU'IL ETAIT TROP TARD
POUR RAPPELER.







JULIE M'A
DIT CE QUI ETAIT
ARRIVE...
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IN = PHONE OC










JE PENSE
QUE TU PEVKAIS LU
PARLER PIRECTEMENT
QUAND TU EN AURAS
L'OCCASION.













BON, COMME JAl
VU QUE TU ALLAIS
PIEN, JE FILE.
















JE T'APPELLE

UN TAXL







L'INTERIEUR, LE TEMPS
QU'IL ARRIVE.




IL EST TARD...




D-DV'ACCORD.
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Oul, EUNICE
ADVIT QUELLE
BOIRAIT AVEC

NOS AMIS.
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SEAN, ON
PEVRAIT Y ALLER.







JE... JE CROIS
QUE TOUT LE MONDE
EST RENTRE.




I-IL N'Y A PLUS
PERSONNE.
















JUVY,
FPOUSSE-TOL.

A SUIVRE...






